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L’État a confirmé 
qu’il allait participer 
financièrement 
au chantier 
d’enfouissement de 
la RN 10 dès cette 
année. Les travaux 
sont maintenant prévus 
pour être lancés en 
fin d’année ou début 
d’année prochaine.
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Créateur de mieux vivre, Bouygues Immobilier élargit les 
frontières de son métier et innove pour construire chaque jour 
avec les collectivités, les habitants et les usagers une ville 
mixte, évolutive, économe et intelligente. 
En un mot, une ville plus humaine.

« 
L’

Al
ch

im
ie

 »
 à

 V
er

ne
ui

l-
su

r-
Se

in
e 

– 
Ar

ch
ite

ct
e 

: C
os

te
 &

 O
rb

ac
h.

Créateur de mieux vivre

01 58 88 10 00 
PRIX D’UN APPEL LOCAL DEPUIS UN POSTE FIXE  

PRENE Z RENDE Z-VOUS DÈ S À PRÉ SENT AU



Enfouissement de la RN 10 
à Trappes : le début des 
travaux approche enfin ?

Malgré des craintes soulevées  
au printemps, l’État va finalement 

participer financièrement au 
chantier d’enfouissement de la 

RN 10 dès cette année. Les travaux 
devraient donc véritablement 

débuter en fin d’année.

La bonne nouvelle a été 
donnée au cœur de l’été  : 
l’enfouissement partiel 
de la nationale 10 devrait 

enfin pouvoir débuter. Par un courrier 
de la ministre de l’écologie, l’État a 
confirmé à la municipalité de Trappes 
son engagement de participer finan-
cièrement aux travaux dès 2019, alors 
qu’il était menacé par des difficultés de 
financements liées aux dégradations 
de radars. Les travaux doivent donc 
désormais démarrer en fin d’année 
ou en début d’année prochaine. Une 
nouvelle forcément accueillie avec 
soulagement par le maire de Trappes, 
Guy Malandain (DVG), qui voit en 
cet aménagement l’opportunité « de 
recoudre les deux côtés de la ville » actuel-
lement divisés par la nationale 10 et 
ses plus de 70 000 véhicules par jour.

L’État met 4,4 millions  
d’euros cette année

En effet, l’enfouissement partiel de 
la nationale 10 au niveau de Trappes 
est un projet attendu depuis plus de 
20 ans. Il va consister à déniveler la 
nationale jusqu’à 7 mètres de pro-
fondeur sur une longueur de près de 
800 mètres au niveau de sa traversée 
de Trappes. Trois plateaux urbains 
verront le jour au-dessus de cette 
route enfouie, permettant de relier 
les deux parties de la commune au 
niveau de la mairie, entre la rue de 
Montfort et l’avenue Carnot, et entre 
la rue de la République et le cours de 
la Corderie. Le projet prévoit égale-
ment l’aménagement en rond-points 
des deux carrefours situés en entrée 
de ville  : celui au croisement de la 
RN 10 et de la RD 23 (au niveau 
de l’Hippopotamus, Ndlr) et l’autre 
entre la nationale et la RD 912 (en 
face du Pavillon bleu, Ndlr). 

Après la signature fin 2016 par les dif-
férents partenaires (l’État, la Région, 
SQY, le Département et la commune) 
du protocole d’accord pour le finan-
cement de ce chantier chiffré à plus 
de 95 millions d’euros, et le début des 
travaux préparatoires il y a plusieurs 
mois, tout semblait bien parti pour 
que les travaux démarrent enfin cette 
année. Mais le projet a connu une 
dernière incertitude courant mars. À 
cause des nombreuses dégradations 
de radars, dont les recettes participent 
notamment aux infrastructures rou-
tières, l’État avait évoqué la possibilité 
que l’enfouissement de la RN 10, pour 
lequel il devait participer à hauteur 
de 14 millions d’euros en 2019, fasse 
partie des chantiers repoussés à l’an 
prochain, comme l’avait révélé La 
Gazette dans son édition du 19 mars.

Mais l’épée de Damoclès a été levée 
pendant l’été, grâce à un courrier 
envoyé par Élisabeth Borne, la 
ministre de la transition écologique 
et solidaire, au maire de Trappes. « Ce 
courrier confirme l’engagement de l’État 
nécessaire à la réalisation des travaux 
d’enfouissement de la RN 10 inscrits 
dans le contrat de plan État-Région 
signé le 14 décembre 2016 à Trappes-
en-Yvelines », explique la commune 
dans un communiqué envoyé cet été. 

«  Avec la somme qui a été allouée, 
4,4 millions d’euros (2 millions d’euros 
de l’État et le reste de l’Agence de finance-
ment des infrastructures de transports de 
France, Ndlr), on va commencer les tra-
vaux », apprécie Guy Malandain. Pour 
ce dernier, le projet doit permettre de 
« mettre fin à cette rupture importante » 
de la ville que crée la nationale, ainsi 
qu’améliorer notamment les questions 

liées au bruit généré par le flot de 
véhicules qui l’empruntent.

La somme engagée par l’État, ajoutée 
à celles versées par les autres collecti-
vités, permet de démarrer les travaux 
par l’aménagement du carrefour de 
la RN 10 et de la RD 912, comme 
l’avait préconisé Guy Malandain, alors 
qu’ils devaient initialement débuter 
par l’enfouissement de la nationale, 
plus onéreux. Ce changement permet 
ainsi à l’État de réaliser des économies 
sur 2019, puisqu’il injecte 4,4 millions 
d’euros cette année dans le projet 
contre 14 millions d’euros prévus. 

« La participation de l’État, avec celles 
des autres partenaires qui ont signé le 
protocole financier, nous permet d’avoir 
le financement total de ce carrefour, qui 
est d’un petit peu moins de 10 millions 
d’euros, précise le maire de Trappes. 
Et l’aménagement de ce carrefour va 
nous aider après dans la maîtrise de la 
circulation quand on fera l’enfouissement 
devant la mairie. » 

« Une fois que ça  
a commencé, on est bien 

obligé de continuer »

Outre l’aménagement du carrefour 
de la RN 10/RD 912, d’autres 
facettes du projet devraient égale-
ment démarrer dans le même calen-
drier. « En même temps, on va com-
mencer un certain nombre de travaux, 
de protection le long du parcours, et en 
avril/mai, on met le pont provisoire 
qui va remplacer le pont Cachin qui 
va être démoli (voir encadré), souligne 
l’édile trappiste. Le mur de protection 
antibruit au carrefour [du boulevard] 

Martin Luther King/RN 10 va aussi 
être fait dans les premiers travaux. »

Les premières étapes du chantier, qui 
est prévu pour durer trois ans en tout, 
devraient démarrer en « fin d’année 
ou début d’année  » prochaine, selon 
Guy Malandain. « On a un comité de 
pilotage fin septembre, et là, on aura 
les dates précises », prévoit le maire de 
Trappes. Pour les années suivantes, 
Guy Malandain se montre confiant 
que le chantier se poursuive et que 
chacune des collectivités qui participe 
au financement mette en œuvre le 
protocole de financement qui les 
engageait. « Une fois que ça a commencé, 
on est bien obligé de continuer », glisse 
le maire.

Dans un communiqué datant d’août, 
Nadia Hai, députée LREM de la 
11e circonscription des Yvelines, dont 

fait partie Trappes, s’est également 
félicitée «  de l’annonce faite par la 
ministre de la transition écologique et 
solidaire au sujet de l’engagement des 
crédits pour le financement de l’enfouis-
sement de la RN 10 à Trappes ». 

La députée y rappelle qu’elle avait 
« saisi les hautes autorités de l’État afin 
de concrétiser ce projet attendu depuis de 
nombreuses années par les habitants de 
la ville de Trappes », et adressé en avril 
une question écrite à la ministre de 
l’écologie sur le sujet. « Au-delà d’un 
enjeu de mobilité, il s’agit d’une question 
de politique urbaine étroitement liée à 
la mutation de la ville de Trappes dans 
le sens d’un retissage entre les ‘‘quartiers 
politiques de la ville’’ et le reste des centres 
administratifs et commerçants et par 
conséquent, d’un enjeu de cohésion de 
territoire  », estime Nadia Hai dans 
son communiqué. n

 DAMIEN GUIMIER
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Le chantier d’enfouissement de la RN 10 doit désormais commencer  
par l’aménagement en rond-point du carrefour entre la nationale et la route 
départementale 912, au niveau du Pavillon bleu.

Le pont Cachin devrait être démoli l’été prochain

Parmi les premières phases du chantier d’enfouissement partiel de la 
nationale 10, qui doit désormais débuter fin 2019-début 2020, figure 
l’installation d’un pont provisoire en remplacement du pont Marcel 
Cachin, situé juste à côté de la mairie. Ce dernier va être détruit car 
il n’aura plus d’utilité à terme : avec la création du plateau urbain au-
dessus de la RN 10 enfouie, les voitures empruntant la RD 36 pour 
rejoindre les deux côtés de la ville passeront au niveau du sol.

Mais le temps de démolir l’actuel pont datant de 1970, un ouvrage pro-
visoire doit être mis en place juste à côté, pour permettre aux auto-
mobilistes, ainsi qu’aux piétons, de continuer à franchir la RN 10 via 
la RD 36. Car le pont Cachin « est emprunté par un trafic de l’ordre de 
10 000 véhicules/jour, ce qui rend les reports de trafic délicats », rappelle l’ap-
pel d’offres en cours pour attribuer ce chantier. Le planning de l’appel 
d’offres indique que le pont provisoire devrait être posé courant juillet 
2020, et le pont Cachin détruit en août.

D’après l’appel d’offres, la démolition du pont Cachin devrait se dé-
rouler en une « opération coup de poing de moins d’une journée » afin de 
« limiter l ’impact du chantier de démolition sur la circulation de la RN 10 », 
qui, comme la RD 36, sera fermée pendant les 24 heures maximum 
prévues pour l’opération. Cette démolition est actuellement planifiée 
dans le courant de la semaine précédant le 15 août, quand la circulation 
est moins importante.

L’année prochaine, le pont Marcel Cachin, qui permet de traverser  
la nationale 10 au niveau de la mairie, sera démoli. Un pont provisoire 
continuera de permettre le franchissement.
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Créateur de mieux vivre

Nos réalisations dans le département des Yvelines sont la meilleure preuve de notre engagement et de notre 

capacité à concevoir des projets urbains pensés en priorité sous le prisme du lien et du partage. Pour créer les 

conditions de la plus belle des expériences pour chacun, nos équipes déploient au quotidien un savoir-faire et 

une expertise éprouvés, enrichis de l’écoute et de la compréhension des attentes de tous nos clients.

Créateur de mieux vivre, 

Bouygues Immobilier élargit les 

frontières de son métier et innove 

pour construire chaque jour avec 

les collectivités, les habitants 

et les usagers une ville mixte, 

évolutive, économe et intelligente. 

En un mot, une ville plus humaine.

www.bouygues-immobilier-corporate.com

Bouygues Immobilier, SAS au capital de 138.577.320 €, SIREN 562 091 546 RCS Nanterre, siège social, 3 boulevard Gallieni - à Issy-les-Moulineaux (92130). Réalisations : « Les Sentes de Bailly » à Bailly – Architecte : TAG Architecte / 
« Horizon » à Achères – Architecte : Roland Castro, atelier Castro Denissof Associés. / « L’Alchimie » à Verneuil-sur-Seine – Architecte : Coste & Orbach. - 01/19.

« Les Sentes de Bailly » à Bailly – Architecte : TAG Architecte

« L’Alchimie » à Verneuil-sur-Seine – Architecte : Coste & Orbach.

« Horizon » à Achères – Architecte : Roland Castro, atelier Castro Denissof Associés.
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Près de 400 jeunes de l’aggloméra-
tion de Saint-Quentin-en-Yvelines 
pourront se former et être coachés, au 
sein du Hub de la réussite à Trappes, 
à partir du premier trimestre 2020. 
Et c’est dans l’ancienne école Saint-
Exupéry, encore en travaux jusqu’en 
novembre, qu’ils seront accueillis.

Dans ce bâtiment, d’une superficie 
de 800 m², le Hub de la réussite re-
groupera une École de la deuxième 
chance, une Smart université, une 
Smart académie et une Smart drive. 
Financés par l’État, la région Île-de-
France, le Département des Yvelines 
et l’agglomération de Saint-Quen-
tin-en-Yvelines, ces services vont 
accompagner des jeunes, en décro-
chage scolaire ou sans diplôme, vers 
des formations et des emplois. 

100 enseignements 
diplômants en e-learning

Les premiers concernés sont le 
plus souvent issus d’un environ-
nement social difficile et plusieurs 
facteurs ont pu les conduire à arrê-
ter leurs études. Par exemple, ces 
jeunes Saint-quentinois ont pu 
avoir «  une mauvaise orientation ou 
un parcours scolaire peu optimal  », 
« en première année de fac, ils ont pu 

ne pas avoir les bonnes conditions pour 
réussir », ou « des problèmes de mobi-
lité ou d’argent », énumère Benjamin 
Chkroun, président de l’École de 
la deuxième chance, fondateur du 
Hub de la réussite et aussi conseiller 
régional d’Île-de-France (UDI).

Et si Trappes, et plus particuliè-
rement le quartier des Merisiers, 
a été choisi pour accueillir le Hub 
de la réussite de Saint-Quentin-
en-Yvelines, c’est aussi en raison de 
son classement en zone d’éduca-
tion prioritaire, comme le précise 
Benjamin Chkroun. Mais la com-
mune n’est pas la seule à accueillir 
un Hub. Le premier du départe-
ment a été inauguré en juin 2019 
à Chanteloup-les-Vignes. 

C’est en 2018 que le président a eu 
l’idée de fusionner plusieurs services, 
donnant ainsi naissance au Hub. 
Auparavant, l’École de la deuxième 
chance était séparée physiquement 
des autres organismes d’accompa-
gnement. Les réunir, c’est « offrir une 
palette de services globale », explique le 
président du Hub, permettant ainsi 
aux jeunes d’avoir tous les services 
d’aide à la formation et à l’emploi, au 
sein d’une même structure. 

Sont donc mis a disposition des 
jeunes Saint-quentinois plusieurs 

services, dont la Smart académie. 
Celle-ci s’adresse aux adolescents 
âgés de 14 à 17 ans, « qu’on va remo-
biliser grâce à des coachs et non pas avec 
des professeurs de mathématiques  », 
précise le président. Ces jeunes 
vont être accompagnés pour qu’ils 
puissent définir leur projet profes-
sionnel. Ils feront ensuite un stage et 
ils pourront aussi être orientés vers 
une formation, comme le détaille 
Benjamin Chkroun. Au sein de la 
structure, 40 personnes devraient 
être accompagnées par an.

Pour aller plus loin, la Smart uni-
versité aidera les jeunes adultes à re-
prendre ou à commencer des études 
dans le supérieur. «  On s’adresse à 
ceux qui n’ont pas passé le cap après le 
Bac, […] par exemple les filles, qu’on 
n’a pas incitées à poursuivre leurs 
études », illustre le président du Hub 
de la réussite. 

Et pour ces apprenants, qui obtien-
dront alors le statut d’étudiant, 
100  enseignements diplômants en 
e-learning seront mis à leur dispo-
sition, comme des BTS en comp-
tabilité, en tourisme ou encore des 
licences de droit ou de lettres. Et 
tout comme la Smart académie, 
40 personnes devraient être accueil-
lies en 2020, toujours selon les infor-
mations de Benjamin Chkroun.  

L’École de la deuxième chance, 
quant à elle, s’adresse aux jeunes 
âgés de 16 à 25 ans, avec ou sans 
formation. Ils seront accompa-
gnés pendant six à huit mois vers 
l’emploi ou la formation et sui-
vront une remise à niveau avec, 
cette fois-ci, des cours de mathé-
matiques. Ils seront également 
accompagnés dans la construction 
de leur projet et pourront faire un 
stage. Pour ce faire, l’École attend 
150 apprenants en 2020. 

Le permis de conduire,  
« en accéléré »

Enfin, la Smart drive va aider les 
Saint-quentinois à passer le per-
mis de conduire, «  en accéléré  », 
précise le président de l’École de 
la deuxième chance. Et les par-
ticipants seront le plus souvent 
envoyés par les missions locales ou 
les travailleurs sociaux, afin qu’ils 
obtiennent le fameux papier rose 
indispensable pour se rendre sur le 
lieu de travail ou de formation. 

Sachant que le taux de réussite 
dans les autres Hub de France 
est de « 80 % au premier essai puis 
de 100  % au second  », annonce 
fièrement Benjamin Chkroun. 
Ainsi, à Trappes, entre 150 et 
200 jeunes pourront préparer le 
permis. Et pour prétendre à in-
tégrer au moins l’un des quatre 
organismes d’aide au retour à 
l’emploi et à la formation, seule la 
motivation prévaut, «  en passant 
un entretien  », résume Benjamin 
Chkroun. 

Ainsi lorsque les près de 400 
jeunes saint-quentinois fran-
chiront les portes du Hub de la 
réussite de Trappes, ils pourront 
découvrir les différentes salles de 
formation et de coaching propre 
à chaque organisme. En plus, 
un espace de co-working sera 
également créé, pour accueil-
lir les jeunes, membres du Hub, 
qui veulent créer leur entreprise. 
D’autres venant de l’extérieur 
pourront également venir y tra-
vailler. n

Début 2020, un Hub de la réussite pour aider  
les jeunes en difficulté
Un Hub de la réussite va s’ouvrir à Trappes au premier trimestre 2020. 
Lancé par l’École de la deuxième chance, cet outil de formation et d’aide  
au retour à l’emploi accompagnera les jeunes décrocheurs. 

 FARAH SADALLAH

Dans ce bâtiment, d’une superficie de 800 m², le Hub de la réussite regroupera 
une École de la deuxième chance, une Smart université, une Smart académie  
et une Smart drive.

LA
 G

A
ZE

TT
E 

D
E 

SQ
Y

TRAPPES

Fini les manuels scolaires. La 
présidente de la Région, Valérie 
Pécresse (Libres), est venue per-
sonnellement au lycée général 
Dumont d’Urville, à Maurepas 
le 6 septembre, pour distribuer à 
une centaine de lycéens en pre-
mière des tablettes électroniques. 
«  Est-ce pertinent d ’imprimer sept 
manuels papiers par élève ? », inter-
pelle la présidente.

« Il y a ceux qui ont tout  
et ceux qui n’ont  
qu’un portable »

A priori non, puisque la Région 
a choisi de financer 140  000 ta-
blettes pour tous les lycées pro-
fessionnels et pour la moitié des 
lycées généraux d’Île-de-France. 
Au total, la Région investira envi-
ron 340  euros par élève soit 150 
millions d’euros sur trois ans, 

selon le dossier de presse de l’Île-
de-France, datant du 28 août. 

Valérie Pécresse se justifie en évo-
quant la conscience écologique 

et les inégalités des conditions 
de travail des élèves en Île-de-
France. «  Il y a ceux qui ont tout 
et ceux qui n’ont qu’un portable. Ça 
ne suffit pas. Pour bien travailler, il 

faut une tablette et/ou un ordina-
teur », lance-t-elle devant les pre-
mières de Dumont d’Urville. 

Les manuels scolaires seront 
donc accessibles en PDF sur la 
liseuse de 500 grammes. Les 
lycéens auront également accès 
à internet. Dotée de plusieurs 
fonctionnalités, ils pourront y 
trouver l’application Qioz pour 
apprendre les langues. Égale-
ment, Oriane, une plateforme 
sur l’orientation professionnelle, 
qui met à disposition des élèves 
plusieurs fiches sur les nou-
veaux métiers. Sont également 
renseignées les professions qui 
recrutent dans les Yvelines et les 
formations qui y sont associées, 
selon Valérie Pécresse. Et « dans 
15 jours vous pourrez télécharger 
une calculette scientif ique en open 
source », annonce la présidente de 
Région en avant-première. 

Pucée et donc géo-
localisable en cas de perte

Sachant que l’appareil de marque 
française est également personna-

lisable. « Cette tablette c’est la vôtre, 
on vous la confie jusqu’au bac, vous 
pouvez la ramener chez vous le soir 
ou en vacances  », insiste la prési-
dente. Elle prévient tout même 
que «  si les parents font remon-
ter que vous en faites un mauvais 
usage et que ça gêne la scolarité, le 
proviseur est en droit de dire que la 
tablette reste au lycée ». Celle-ci est 
également pucée et donc géo-lo-
calisable en cas de perte. 

Néanmoins, cette tablette, que les 
lycéens vont donc pouvoir garder 
pendant trois ans, risque d’être 
obsolète d’ici là, comme le fait 
remarquer un professeur scienti-
fique du lycée Dumont d’Urville, 
pendant la présentation de la pré-
sidente. Selon lui, il faudrait pou-
voir améliorer les performances 
de l’appareil tous les ans. Chose 
qui ne serait pas possible, selon la 
présidente. 

Les manuels scolaires ne seront en 
revanche pas obsolètes. « Ils seront 
recyclés, annonce Valérie Pécresse. 
Ou donnés en grande majorité dans 
des pays francophones qui sont inté-
ressés. » n

Au lycée Dumont d’Urville le 6 septembre à Maurepas, la présidente  
de la Région, Valérie Pécresse (Libres), a distribué des tablettes 
électroniques aux lycéens, pour remplacer les manuels scolaires. 

La Région offre des tablettes aux lycéens

 FARAH SADALLAH

LA
 G

A
ZE

TT
E 

D
E 

SQ
Y

ÎLE-DE-FRANCE

« Cette tablette, c’est la vôtre, on vous la confie jusqu’au bac, vous pouvez  
la ramener chez vous le soir ou en vacances », insiste la présidente de la Région.



LA
 G

A
ZE

TT
E 

D
E 

SQ
Y

SQY  Inscriptions 
prolongées pour 
le Concours de la 
maison économe
Les Saint-quentinois qui 
souhaitent y prendre part  
ont jusqu’au 15 sep-
tembre pour s’inscrire.

 EN IMAGE
PLAISIR  La SNCF et les Restos du cœur ont collecté des fournitures scolaires

Trousses, crayons et cahiers remplissaient les cageots, le 4 septembre à Plaisir-Grignon. Pendant deux journées de la semaine dernière, La 
SNCF y a organisé une collecte de fournitures scolaires, qui seront ensuite distribuées par les Restos du cœur. « Les rentrées scolaires, c’est des gros 
investissements pour tous les parents, donc on essaie de les aider », explique Jean-Michel Bal, des Restos du cœur plaisirois. Du côté de la SNCF, cette 
opération fait suite à la collecte de l’année dernière qui avait permis de « récolter 200 kilos de jouets », d’après Lauralie Laboutique, responsable 
de secteur sur les lignes N et U.
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Les organisateurs de la 13e édition 
du Concours de la maison éco-
nome, l’Agence locale de l’énergie 
et du climat de SQY (Alec SQY) 
et Énergies solidaires, ont décidé 
de prolonger la période d’inscrip-
tion pour y participer. La période 
de candidature s’étend désormais 
jusqu’au dimanche 15 septembre. 
Pour rappel, ce concours « récompen-
sera les particuliers yvelinois engagés 
dans une démarche de transformation 
de l’habitat énergivore en habitat 
économe en énergie », indique le 
communiqué de l’événement.

L’objectif est de valoriser les travaux 
de rénovation ou de construction 
neuve performantes, ainsi que de 
promouvoir les bonnes pratiques. 
« Constructions en bois, toitures 
végétalisées, isolation thermique par 
l’extérieur et chaudières biomasses 
sont autant de techniques qui ont été 
mises en lumière [...] », souligne le 
communiqué. Tous les Yvelinois 
peuvent y prendre part, avec des 
vélos à assistance électriques à la 
clef. Le formulaire de candidature 
peut être téléchargé sur alecsqy.org 
ou energies-solidaires.org.

SAS Apollonia au capital de 331 284 euros - Siège social : 19, rue de Vienne - TSA 60030 - 75801 PARIS CEDEX 8 - RCS Paris B 332 540 087. France. Document non contractuel, illustration non contractuelle à caractère d’ambiance, la représentation des prestations intérieures et extérieures est indicative. Perspective : Agence Martingale. Architecte : Agence MAES
et Atelier CASTRO DENISSOF. Conception : OSWALDORB – 02/2019.

Service gratuit
+ prix appel0 800 11 06 95

À Poissy, vivez des instants uniques au cœur d’un parc !
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Renseignez-vous dès aujourd’hui sur

instantsnature.nexity.fr

>  Une situation idéale proche du centre-ville.
>  Des appartements

du studio au 5 pièces duplex.

>  Des balcons et de grandes terrasses plein ciel.

>  Des vues remarquables sur le parc et le château.

20312E_AP_POISSY_INSTANTS-NATURE_260x160.indd   1 15/02/2019   17:09



L’enseigne de jouets maurepa-
sienne a offert des jeux à l’institut 
MGEN de La Verrière. Dans un 
communiqué envoyé la semaine 
dernière, le PicWicToys de Mau-
repas, enseigne née de l’union de 
Picwic et Toys’R us, a annoncé 
avoir fait un don de 500 euros de 
jeux de société neufs début sep-
tembre. Ces jeux ont pour destina-
tion la MGEN, particulièrement 
la récente Unité de soins et réin-
tégration (USR), structure mêlant 
scolarité et soins pour des enfants 
et adolescents, mais également les 
pensionnaires de l’Ehpad. 

« Favoriser la cohésion,  
développer l’esprit de 

groupe »

La MGEN va en effet prochai-
nement mettre en place des ren-
contres intergénérationnelles en- 
tre ces deux publics. « Depuis long-
temps, nous sommes convaincus de la 

richesse insoupçonnée de rapprocher 
les générations  », indique l’USR 
dans le communiqué. Une dé-
marche que PicWicToys a désiré 
parrainer au travers des jeux de 
société offerts. 

«  Avec cette sélection de jeux, nous 
souhaitons favoriser la cohésion, 

développer l ’esprit de groupe et 
transmettre le respect des règles et 
du partage  » souligne Aurélien 
Henry, responsable de rayon chez 
PicWicToys Maurepas, dans le 
communiqué. D’après ce dernier, 
l’enseigne de jouets pourrait re-
nouveler l’opération «  rapidement 
auprès d’autres structures ». n

SQY  Des jeux de société offerts pour des rencontres 
intergénérationnelles
Le PicWicToys de Maurepas, anciennement Picwic, a offert pour 500 euros de jeux 
de société à l’unité de soins et réintégration pour enfants et adolescents  
et à l’Ephad de la MGEN à La Verrière.

 EN BREF

ACTUALITÉS06

Alors qu’ils n’avaient pas réussi 
à présenter une liste commune à 
l’élection municipale partielle de 
2015, Thierry Gasteau (Libres) 
et Olivier Afonso (DVD) parti-
ront ensemble pour les élections 
municipales de mars 2020. C’est le 
second qui prendra la tête de la liste 
nommée Unis pour Voisins, avec 
l’ambition de prendre le fauteuil de 
maire. Les deux conseillers muni-
cipaux d’opposition l’ont annoncé 
lors d’une conférence de presse 
conjointe le samedi 7 septembre. 

« Clarifier l’offre politique »

« C’est vrai que ce qui n’a pas pu être 
possible en 2015, le sera en 2020  », 
confirme Thierry Gasteau. Lors de 
l’élection municipale partielle, ce 
dernier et Olivier Afonso n’avaient 
pas réussi à partir ensemble, récol-
tant respectivement 14,44  % et 
13,87  % des suffrages au second 
tour, et ne l’avaient pas emporté 
face à Alexandra Rosetti (UDI), 
la maire actuelle. Mais après cinq 
années où les deux conseillers mu-

nicipaux d’opposition ont souvent 
affiché des positions communes, la 
donne va changer pour l’échéance 
de mars 2020.

«  À Voisins, ça va être un peu his-
torique parce que ça fait longtemps 
qu’on ne parlait pas de rassemble-
ment, d’union et de projet, avance 
Olivier Afonso face à la presse, le 
7 septembre. Et ce sera le cas puisque 
j’ai le plaisir d’annoncer une liste 
commune avec Thierry Gasteau.  » 
Cette liste rassemblera les associa-
tions des deux hommes, « qui ont 
décidé de me confier la responsabilité 
de la tête de liste, mais j’y vais avec 
Thierry Gasteau en vrai partena-
riat », insiste Olivier Afonso, déjà 
candidat depuis novembre dernier.

Tous deux estiment que cette 
alliance «  réfléchie  » et «  mûrie  », a 
été rendue possible par leur travail 
commun pendant les dernières 
années en tant qu’élus d’opposition. 
« En 2015, je pense que nous n’étions 
pas prêts, en tout cas, on ne se connais-
sait pas assez bien, estime Olivier 
Afonso. Nous partagions déjà en 

2015 les mêmes constats, nous avions 
des divergences peut-être sur les solu-
tions. Depuis, nous avons voté quasi-
ment toutes les résolutions ensemble, 
nous avons préparé les conseils muni-
cipaux ensemble, etc. Donc l’union est 
vraiment naturelle. » 

Et Thierry Gasteau de complé-
ter  : «  Aujourd’hui, confrontés à ce 
mandat du temps perdu, chacun a 
fait un chemin et se dit que ce qui 
nous sépare est bien plus petit que 
ce qui nous rassemble.  » Avec cette 
alliance, les deux conseillers muni-
cipaux entendent «  clarifier l ’offre 
politique pour les Vicinois ». « Cette 
union est voulue par les Vicinois que 
nous avons rencontré, assure celui 
qui sera tête de liste. Beaucoup par-
tagent à la fois nos idées, nos valeurs 
et notre constat, et ils étaient bien 
embêtés parce qu’ils avaient deux 
personnalités, et on trouvait idiot 

d’avoir deux candidats et deux listes 
séparées sachant que les enjeux sont 
extrêmement importants pour les 
années à venir. »

Urbanisme et circulation

Parmi ces « enjeux », Olivier Afon-
so et Thierry Gasteau insistent 
particulièrement sur la circulation 
et la construction de logements, 
qui auront semble-t-il une place 
importante dans leur programme. 
Parmi ses engagements déjà an-
noncés, Olivier Afonso assure qu’il 
ne cumulera pas les mandats, et 
ne siégera donc pas en tant que 
vice-président à l’agglomération 
de Saint-Quentin-en-Yvelines. 
« Le maire de Voisins sera maire de 
Voisins, et il y aura un autre membre 

de l ’équipe qui s’occupera des instances 
de l ’agglomération, affirme Thierry 
Gasteau. Il y aura bien une réparti-
tion des postes parce que la première 
charge du maire de Voisins, c’est de 
défendre l ’intérêt des Vicinois. »

Si les deux hommes sont de droite, 
leur liste sera cependant sans éti-
quette politique, comme cela sera 
d’ailleurs le cas de nombreuses 
listes pour les prochaines élections 
municipales. «  Aujourd’hui, deux 
tiers de l ’équipe est composé mais 
on ne veut pas une liste d’apparat, 
on veut une liste de rassemblement, 
donc on laisse de la place pour des 
forces vives qu’on va rencontrer lors 
de cette campagne, pour peut-être 
d’autres mouvements qui vont nous 
rejoindre  », précise Thierry Gas-
teau. n

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES   
Inscriptions ouvertes pour le forum 
de la création d’entreprises

Les entrepreneurs ayant un 
projet de création ou de reprise 
d’entreprise devront noter la date 
du mardi 24 septembre dans leur 
agenda. Ce jour-là, au SQY Cub, 
à Guyancourt, de 10 h à 19 h, 
se tiendra le forum «  Je crée ma 
boite », organisé par l’aggloméra-
tion et la Chambre de commerce 
et d’industrie (CCI). 

Stands  
et ateliers  

pour « des réponses  
personnalisées »

«  En lien avec les partenaires de 
la création d ’entreprise, cet évène-
ment permettra de rencontrer, en 
un seul lieu, les principaux acteurs 
et experts de la création d ’entreprise 
du territoire : experts comptables, 

avocats, banques, organismes de 
f inancement, pépinières d ’entre-
prises, Pôle emploi, conseillers de la 
CCI et de la CMA…  », énumère 
SQY dans un communiqué. 

Pour cette journée les parti-
cipants pourront prendre part 
à des ateliers ou se rendre aux 
différents stands animés par 
des experts qui «  apporteront des 
réponses personnalisées concernant 
le choix du statut juridique de leur 
entreprise, la protection sociale, les 
aspects juridiques et f iscaux, les 
formalités, les études de marché, la 
réalisation de business plan ...  », 
détaille l’agglo.

Le forum «  Je crée ma boite  » est 
gratuit mais l’inscription est 
obligatoire. Plus de renseigne-
ments sur sqyentreprises.com ou 
sur cci78-idf.fr. n

La forum « Je crée ma boite » se tiendra le mardi 
24 septembre au SQY Cub, où seront présents de 
nombreux acteurs de la création d’entreprise pour 
donner des conseils personnalisés.

 EN BREF

Olivier Afonso et Thierry 
Gasteau s’unissent pour  
les élections municipales
Les deux conseillers municipaux d’opposition 
ont décidé de présenter une liste commune pour 
les élections de mars 2020. Olivier Afonso (DVD) 
mènera cette liste.

 DAMIEN GUIMIER
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« Depuis longtemps, nous sommes convaincus de la richesse insoupçonnée  
de rapprocher les générations », indique l’USR de la MGEN, qui vient de recevoir 
des jeux de société.
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VOISINS-LE-BRETONNEUX

« En 2015, je pense que nous n’étions pas prêts, en tout cas, on ne se connaissait 
pas assez bien », estime Olivier Afonso à propos de l’alliance qui n’avait pas pu se 
faire à l’époque avec Thierry Gasteau.



Équipé d’un appareil photo reflex, 
d’un micro et d’un trépied, Cédric 
Laporte, le directeur de l’agence 
immobilière, l’Agence de Ville-
preux, s’est lancé dans la vidéo à 
destination des professionnels sur 
Youtube. Depuis octobre 2018, le 
trentenaire opère dans le sous sol 
de sa maison, avec l’aide d’un ca-
méraman. Ses vidéos de conseils 
sur le métier d’agent immobilier, 
publiées sur la chaîne portant son 
nom, s’inspirent des instagra-
meurs et youtubeurs, qui jouent 
sur le storytelling et le placement 
de produit. Et pour l’instant, 
Cédric Laporte semble arriver à 
combiner son métier de directeur 
d’agence avec celui de blogueur 
de l’immobilier. 

Entre 100 et 900 vues  
par vidéos

Il serait le seul en région pari-
sienne à avoir lancé une chaîne 
de vidéos sur le sujet, d’une di-
zaine de minutes chacune, abor-
dant aussi bien les compétences 
techniques, l’organisation de tra-
vail, ou encore le bien-être des 
professionnels de l’immobilier. 
Par exemple, «  les 10,8 qualités 
d ’un conseiller immobilier », et « les 

six clés puissantes pour rentrer des 
mandats exclusifs » font partie des 
vidéos les plus vues sur sa chaîne 
Youtube. 

Mais avec un nombre de vues 
entre 100 et 900 par vidéo, le 
youtubeur en herbe est loin de 
la notoriété de certains de ses 
concurrents, qui tournent parfois 
autour de 10 000 vues par vidéo. 

Sachant qu’ «  ils sont sur le mar-
ché depuis bien plus longtemps », se 
défend Cédric Laporte.  

Être blogueur, ce n’est pourtant 
pas ce à quoi était prédestiné ce 
directeur d’agence. En 2002, il in-
tègre l’Agence de Villepreux alors 
qu’il est en BTS en alternance. Et 
en 2015, il se voit ensuite propo-
ser le poste de directeur. «  Je me 

suis vu gérer une entreprise. C’est-
à-dire la comptabilité, les réseaux 
sociaux et la formation des collabo-
rateurs, affirme Cédric Laporte. 
C’est compliqué de tout gérer. C’est 
pourquoi j’ai voulu créer un support 
de formation pérenne (les vidéos 
Youtube, Ndlr) pour aider mes em-
ployés. » Passionné par son métier, 
il a ensuite voulu s’adresser à tous 
les professionnels dans ses vidéos, 
rendant ainsi ses deux activités 
complémentaires.

« Je passe  
mon temps  

à me former et à lire »

Pour les réaliser, il s’est basé sur 
les premières requêtes liées au 
métier d’agent immobilier sur 
Google. Les piges immobilières, 
les prospections et comment 
trouver un nouveau client sont 
les plus prisées. Et pour être le 
plus crédible possible, «  je passe 
mon temps à me former et à lire », 
explique Cédric Laporte. L’ob-
jectif étant de monétiser, à terme, 
ses productions. 

D’autant plus que le youtubeur 
envisage, d’ici début 2020, d’ou-
vrir une plateforme payante en 
e-learning, à destination des pro-
fessionnels de l’immobilier, pour 
les former au métier d’agent im-
mobilier. Et si ses activités de blo-
gueur/formateur prennent trop  
de place, le directeur avoue : « Je 
me ferai seconder. » n

ACTUALITÉS 07

Un youtubeur de l’immobilier à Villepreux
Gérant d’une agence immobilière villepreusienne, Cédric Laporte est devenu 
youtubeur immobilier. À l’origine, cette chaîne Youtube était destinée à 
former ses employés.

 FARAH SADALLAH

En 2002, Cédric Laporte intègre l’Agence de Villepreux alors qu’il est en BTS 
en alternance. Et en 2015, il se voit ensuite proposer le poste de directeur de 
l’agence.
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VILLEPREUX
MAUREPAS  Voyagez 
au Moyen-âge  
en visitant  
un authentique 
camps médiéval
Une reconstitution de 
camps médiéval va 
prendre place pendant 
tout le week-end, rue de 
Coignières.
En amont des Journées du patri-
moine, les samedi 14 et dimanche 
15 septembre, un campement 
médiéval sera reconstitué sur le site 
de la ferme située rue de  
Coignières. Cet événement est 
organisé par la commune en  
partenariat avec les associations  
Les Regrattiers d’histoire et  
Maurepas d’hier et d’aujourd’hui. 

« Forts de près de 25 ans de recherches 
et d’animations, les bénévoles costumés 
reconstituent, au plus près, les diffé-
rentes activités auxquelles pouvaient 
s’adonner les habitants ou voyageurs 
passant par les villes de notre région et 
font découvrir la vie quotidienne de ce 
monde en pleine mutation », indique 
maurepas.fr. 

Les visiteurs pourront ainsi déam-
buler dans le campement, assister à 
des combats et prendre part à des 
activités et ateliers, dont ceux sur 
Maurepas au Moyen-âge. L’entrée 
est libre, de 10 h à 18 h pendant les 
deux jours. Plus de renseignements 
sur le site internet de la commune.
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VILLEPREUX   
Réunion publique 
de présentation 
de la mutuelle 
pour tous
Elle est organisée  
en mairie le mercredi 
18 septembre à 20 h.

Les Villepreusiens sont invités en 
mairie, le mercredi 18 septembre 
à 20 h, pour une réunion publique 
d’information sur la Mutuelle pour 
tous. Cette dernière est proposée 
par l’association Uni’cité, avec qui 
la mairie « propose une solution pour 
contracter une mutuelle à un tarif 
avantageux en négociant les offres », 
précise villepreux.fr.

« Cette possibilité s’adresse tout parti-
culièrement aux retraités, aux jeunes, 
aux personnes en recherche d’emploi, 
à celles en situation précaire, mais de 
manière générale, chacun est intéres-
sé », ajoute le site internet municipal. 
Outre la réunion publique, les per-
sonnes intéressées peuvent prendre 
rendez-vous avec un conseiller 
Uni’cité, soit à la résidence l’Orme à 
la blonde ou directement à domicile 
pour « vous aider à choisir la formule 
la plus adaptée à vos besoins », précise 
le site internet de la mairie.

À Guyancourt, rue Lavoisier, entre 
Bouygues challenger et le rond-
point des Sangliers, les bâtiments 
qui accueillaient autrefois le grou-
pement d’entreprises Saur, spécialisé 
dans les projets liés à l’eau, seront 
bientôt démolis pour laisser place à 
un ensemble de plusieurs immeubles 
d’entreprises. « Le terrain était occupé 
par [Saur], et la foncière Topazze (qui 

pilote le projet en compagnie du groupe 
Kardham et de l’architecte Ory, Ndlr) 
est en cours de rachat de cet immobi-
lier, indique Christine Turquet de 
Beauregard, directrice attractivité et 
immobilier d’entreprises de SQY. Ils 
ont signé un acte authentique en sep-
tembre 2018. C’est une opération de 
renouvellement immobilier qui consiste 
en une démolition-reconstruction. »

Ce parc de près de 30 000 m² sera 
entièrement dédié à « de l’immobilier 
tertiaire, donc que du bureau, avec la 
reconstruction de plusieurs bâtiments 
indépendants, avec des surfaces pou-
vant aller de 5 000 à 15 000 m²  », 
précise-t-elle. Et de poursuivre  : 
« La commercialisation se fera soit en 
proposant des plateaux à l’intérieur des 
immeubles indépendants pour plusieurs 
entreprises, soit à une entreprise par bâ-
timent. Mais pour l’instant, on ne sait 
pas du tout quelle typologie d’entreprises 
sera présente dans ce parc. »  

Ce nouveau projet, baptisé Les Cy-
clades, offrira également aux salariés 
un pôle de vie, un petit bâtiment 
indépendant situé au milieu du parc. 
Des services tels que de la restaura-
tion et éventuellement un pôle de 
sport y seront notamment proposés. 
« Ce projet est vraiment travaillé dans 
l’esprit campus, c’est-à-dire plusieurs 
bâtiments, dans un cœur d’îlots verts, 
avec des liaisons piétonnes entre les bâ-

timents », résume Christine Turquet 
de Beauregard, ajoutant que cela 
s’inscrit dans la volonté de l’agglo-
mération de « proposer une offre im-
mobilière renouvelée avec des bureaux, 
de qualité, flexible, répondant aux 
dernières normes environnementales et 
aux demandes actuelles des utilisateurs 
[…] pour travailler dans des condi-
tions comme cela se fait actuellement, 
en open space ». 

Début des travaux  
« courant 2020 »

Un retour d’étude de faisabilité était 
attendu pour cet été et un permis 
d’aménager devait également être 
déposé à cette période. Le permis 
de construire pour le premier lot 
de 5  000 m² serait lui déposé « dès 
l’obtention du permis d’aménager  », 
et «  la commercialisation auprès des 
sociétés ne se fera que lorsque les travaux 
auront commencé », à savoir « courant 
2020 », expliquait Christine Turquet 
de Beauregard à la fin du mois de 
juin dernier. De nouveau sollicitée 
fin août, la directrice attractivité et 
immobilier d’entreprises concédait 
cependant qu’il ne s’était « rien passé 
de nouveau » durant la période estivale 
et espérait que les choses puissent 
évoluer début septembre. n

Baptisé Les Cyclades, ce projet n’en est encore qu’à ses prémices  
mais devrait regrouper plusieurs bâtiments d’entreprises sur un parc  
de 30 000 m². Le début des travaux est prévu pour 2020.

Un important projet immobilier d’entreprises 
près de Bouygues Challenger

 ALEXIS CIMOLINO

« Ce projet est vraiment travaillé dans l’esprit campus, c’est-à-dire plusieurs 
bâtiments, dans un cœur d’îlots verts, avec des liaisons piétonnes entre  
les bâtiments », résume Christine Turquet de Beauregard.
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YVELINES  
Les Yvelines font leur cinéma  
bat son record de fréquentation

TRAPPES  Des arbres fruitiers bientôt  
dans les écoles élémentaires

La huitième édition des Yvelines 
font leur cinéma s’est terminée 
le 31 août. Pendant dix jours, 
le Département a organisé la 
projection de films en plein air 
dans une trentaine de communes 
yvelinoises, dont les Clayes-
sous-Bois et Maurepas à Saint-
Quentin-en-Yvelines. Dans un 
communiqué envoyé la semaine 
dernière, le conseil départemen-
tal se félicite que l’édition 2019 
de l’événement ait battu un re-
cord de fréquentation.

Le festival  
sera reconduit  

en 2020

« Avec 10 000 spectateurs présents 
aux différentes projections pro-
posées au sein des 30 communes 

associées, l ’événement pulvérise en 
2019 son record de fréquentation, 
apprécie le communiqué. En ef-
fet, depuis la première édition en 
2012, ce rendez-vous [...] a vu son 
nombre de spectateurs multiplié par 
deux avec +100% de participants. »

Les films qui ont attiré le plus 
de monde cette année ont été La 
grande vadrouille à Poissy avec 
1  000 spectateurs, Le sens de la 
fête avec 700 spectateurs pour la 
clôture du festival à Versailles, et 
le film d’animation Comme des 
bêtes, qui a attiré 650  personnes 
à Bois d’Arcy. « En 2020, Le Dé-
partement a d ’ores et déjà prévu de 
réitérer le rendez-vous en y gref-
fant cette fois une véritable soirée 
de lancement et en choisissant un 
parrain dédié à l ’opération  », an-
nonce le communiqué. n

Des légumes, des herbes aroma-
tiques, des fougères et puis bientôt 
des fruits. Les enfants des écoles 
élémentaires de Trappes pourront 
bientôt gambader autour d’arbres 
fruitiers, à partir de fin 2019. 

Cette nouvelle proposition 
s’ajoute aux autres déjà mises en 
avant par Thomas Urdy, maire 
adjoint à l’urbanisme, à l’environ-
nement, et à la qualité de vie, dans 
son projet de végétaliser les cours 
des écoles. Celles-ci seraient 
beaucoup trop minéralisées, selon 
lui, et généreraient du stress pour 
l’enfant. 

« Refuge  
pour les polluants »

Le maire adjoint parle d’une 
«  double peine  ». Car les cours de 
récréation sont également des 

lieux « de refuge pour les polluants », 
selon ses termes. La végétali-
sation de ces espaces va donc 
déminéraliser, et absorber les 
polluants. Avant la fin de l’année, 
le projet sera donc présenté en 
conseil d’école. Alors, les 36 éta-
blissements élémentaires pour-
ront demander autant d’arbres ou 
d’arbustes qu’ils le souhaitent. 

Plus largement cette végétalisation 
des cours est partie prenante d’un 
projet de réaménagement global. 
Celui-ci vise à favoriser le mélange 
des genres. Depuis l’année dernière, 
deux tiers des cours de récréation 
ont été repensées dans cette op-
tique. C’est le cas notamment de 
l’école Michel de Montaigne ou 
encore celle de Jules Ferry. n

Le conseil départemental, qui a organisé fin 
août la projection de 30 films en plein air dans 
tout le département, s’est félicité d’avoir réuni 
10 000 spectateurs en tout.

Après les palettes jardinières, les potagers, et la pelouse dans les écoles 
élémentaires de Trappes, les arbres et les arbustes fruitiers vont continuer  
de végétaliser les cours de récréation, à partir de fin 2019.

 EN BREF

ACTUALITÉS08

 EN BREF

Croiser un espace de coworking 
pendant son shopping n’est pas 
encore très commun. C’est pourtant 
possible dans la galerie commer-
ciale du Auchan de Plaisir  : depuis 
le mois de juin, un espace gratuit  
de télétravail a été installé par la 
start-up Coworklib. Cette dernière 
propose des lieux de coworking, 
référencés et réservables  grâce à son 
application, habituellement dans 
des cafés, des restaurants … et donc 
pour la première fois dans un centre 
commercial. Tant pour Ceetrus, la 

filiale immobilière d’Auchan qui 
gère le centre commercial, que pour 
Coworklib, il s’agit d’un premier test. 

L’espace de coworking de la galerie 
d’Auchan est situé juste derrière le 
manège, entre Chausport et No-
cibé, et est ouvert les lundis, mar-
dis, jeudis et vendredis. Gratuit, il 
dispose de quatre places, de prises 
électriques ainsi que du wifi. Pour 
y travailler, il faut réserver sa place 
depuis l’application Coworklib et 
deux possibilités s’offrent aux tra-

vailleurs nomades et télétravail-
leurs.

« Pour les réservations, on peut arri-
ver ici et réserver instantanément. 
C’est gratuit, par contre on peut avoir 
le risque qu’il n’y ait plus de place, 
explique Thibault Paternoster, co-
fondateur de Coworklib, rencontré 
la semaine dernière sur place. Si on 
veut faire une réservation en amont, 
là, par contre, il faut souscrire à l’offre 
premium, qui est à 14,90 euros par 
mois et donne accès en illimité à tous 
nos espaces (une quinzaine à Paris 
et en Île-de-France, Ndlr) [et] à des 
fonctionnalités de networking. »

Gratuit sur place, réservation 
à l’avance payante

Si des espaces Coworklib existent 
en effet déjà dans des cafés, des res-
taurants ou directement dans des 
lieux de coworking, c’est le premier 
que l’entreprise met en place dans 
une galerie commerciale. Le co-
fondateur de l’entreprise confirme 
être de plus en plus sollicité par les 
centres commerciaux, qui face à la 
concurrence d’internet essayent « de 
devenir des lieux de vie » et donc de 
proposer plus de services. « C’est un 
test, confie Thibault Paternoster. On 
est en train de ressentir la tendance. 
On a ouvert en juin, mais on a fermé 
en août. Donc là, on va pouvoir vrai-
ment jauger à partir de septembre. »

Pour Ceetrus, qui gère le centre 
commercial d’Auchan, cet espace 
de coworking est une réponse à 

une tendance désormais souvent 
constatée. « On voit beaucoup de per-
sonnes qui se déplacent avec leurs PC 
dans la galerie, et sans avoir forcement 
d’endroit où s’installer confortable-
ment pour travailler avec un ordina-
teur, Coworklib permet de répondre 
à ça », souligne Alice Bernardin, la 
directrice du centre commercial. 

« Et ça nous intéresse parce que ça nous 
permet de développer un nouveau ser-
vice à notre clientèle, sur des choses qui 
sont plutôt innovantes parce qu’on n’en 
voit pas forcement beaucoup dans les 
centres commerciaux, poursuit Alice 
Bernardin. En plus, on passe sur un 
mode test, pour voir comment on peut 
faire fonctionner le sujet du cowor-
king, pour ensuite, peut-être, le dé-
ployer de manière plus importante. »

À la différence des autres lieux où 
Coworklib a ouvert des espaces, 
Thibault Paternoster estime que la 
cible dans un centre commercial va 
plutôt être du côté du travail no-
made, pour des gens qui viennent 
quelques heures. « Ça peut être aussi 
pour les personnes qui travaillent dans 
le centre, ou par exemple les commer-
ciaux des marques du centre, ou de 
ceux alentours, qui viennent ici entre 
deux rendez-vous », poursuit le co-
fondateur de Coworklib. 

De manière générale, Thibault 
Paternoster estime que Coworklib 
permet «  d’encadrer le coworking 
‘‘sauvage’’  », et offre la possibilité 
aux personnes qui l’utilisent d’avoir 
« un cadre » et de « pouvoir enrichir 
son réseau professionnel ». n

Un espace de coworking  
dans la galerie d’Auchan
Les personnes en télétravail ou les travailleurs 
nomades peuvent désormais gratuitement 
s’installer dans l’espace Coworklib du centre 
commercial Auchan, avec prises électriques  
et wifi.

 DAMIEN GUIMIER

« Ça peut être aussi pour les personnes qui travaillent dans le centre, ou par 
exemple les commerciaux des marques du centre, qui viennent ici entre deux 
rendez-vous », estime le cofondateur de Coworklib.
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PLAISIR SQY  Les dernières 
fermetures  
et ouvertures  
de classes
Le jour de la rentrée, 
l’Éducation nationale 
a effectué les derniers 
ajustements de la carte 
scolaire, avec,  
à SQY, deux fermetures 
de classes et cinq 
ouvertures.
La Direction des services 
départementaux de l’Éducation 
nationale (DSDEN) des Yvelines 
a fait ses ajustements finaux à la 
rentrée du 2 septembre. Elle a 
dévoilé les dernières fermetures 
et ouvertures de classes dans le 
département, dont certaines à SQY.

Ainsi, à Élancourt, une classe 
élémentaire de l’école des Petits 
prés a fermé. À Montigny-le-
Bretonneux, la deuxième maternelle 
de l’école Daudet va finalement 
fermer, alors que les parents d’élèves 
s’étaient mobilisés en juin pour s’y 
opposer.

D’autres écoles bénéficient cepen-
dant d’ouvertures. Du côté des écoles 
maternelles, c’est le cas à la Com-
manderie d’Élancourt, à l’école Ver-
laine de Montigny-le-Bretonneux, 
et à l’école Le Prieuré à Villepreux. 
L’école maternelle Chenier à Mon-
tigny aura une classe supplémentaire 
pour un an. Enfin, l’école élémentaire 
La Fontaine à Villepreux voit aussi 
s’ouvrir une classe.

Plus largement cette végétalisation des cours est partie prenante d’un projet  
de réaménagement global. Celui-ci vise à favoriser le mélange des genres. 
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ACTUALITÉS 09

«  C’est une bouffée d ’oxygène que 
l ’on donne à l ’ensemble de nos asso-
ciations », se félicite Florence Co-
quart (SE), adjointe chargée des 
sports à Guyancourt. L’élue salue 
ainsi la future construction de 
deux salles d’arts martiaux dans 
la commune, dont les travaux 
doivent commencer fin octobre et 
durer un an. Juxtaposées au gym-
nase Maurice Baquet, celles-ci 
s’ajouteront aux deux déjà exis-
tantes sur la ville, une au gymnase 
Maurice Baquet et une au gym-
nase de l’Aviation.

Certains clubs doivent 
actuellement pratiquer  

hors des dojos

«  À Guyancourt, nous avons six 
associations d ’arts martiaux qui re-
présentent un peu plus de 700 adhé-
rents, rappelle Florence Coquart. 
Aujourd’hui, ces adhérents ne pra-
tiquent pas tous dans des salles d ’arts 
martiaux car on n’a pas assez de cré-
neaux. […] Mais on a aussi beau-
coup d ’autres associations. […] Les 
arts martiaux vont libérer des salles 
qu’ils utilisaient, comme des salles de 

danse. Aujourd’hui, par exemple, le 
kung fu est pratiqué certaines fois 
dans une grande salle, alors que ce 
n’est pas pratique pour eux, c’est trop 
grand, il n’y a pas de tapis. »  

Confirmation du côté du CKW 
Dragon noir, club spécialisé 
dans le kung fu-wushu et la boxe 

chinoise. «  C’est une très bonne 
nouvelle  », se réjouit Stéphane 
Molard, professeur principal au 
sien de l’association. «  Il y a cer-
taines activités qui, aujourd’hui, 
ne sont pas dans des salles d ’arts 
martiaux, et qui vont pouvoir être 
rapatriées dans des vraies salles et 
pratiquées dans de bonnes condi-

tions », affirme-t-il. Le club, qui a 
besoin de créneaux tous les jours 
de la semaine, doit, le mardi et le 
jeudi, exercer ses activités hors des 
dojos. 

Ce ne sera donc plus le cas avec 
la construction des deux nouvelles 
salles, réalisées en concertation 
avec les associations, selon Flo-
rence Coquart. « On a déjà montré 
les plans à nos associations d ’arts 
martiaux, ils ont été conviés en réu-
nion, assure-t-elle. On a même dis-
cuté sur certaines choses, ça a amené 
des petites modifications. » 

«  On a été informés en amont, 
confirme Stéphane Molard. On 
nous a présentés le projet, on nous a 
demandé nos besoins. » Le tout en 
tenant aussi compte du fait que le 
gymnase va « continuer à être utili-
sé pendant la construction, il y aura 
juste des cheminements particuliers 
à mettre en place pour sortir  », in-
dique l’adjointe aux sports. 

« Ça a pris  
un peu de retard »

En effet, les deux salles se situe-
ront entre la sortie arrière du gym-
nase et la piste d’athlétisme. Elles 
seront regroupées au sein d’un 
même bâtiment. La salle située 
au rez-de-chaussée sera d’une 
surface de 259 m², et comprendra 
deux vestiaires et douches, des sa-
nitaires et un espace de stockage 

de matériel, ainsi que des miroirs. 
Également munie de deux sacs de 
frappe, elle pourra aussi accueillir 
des boxeurs. Celle située à l’étage 
affichera une surface plus impor-
tante, de 275 m², et sera aussi 
pourvue de vestiaires et douches. 
Un ascenseur permettra l’accès 
aux salles des personnes à mobi-
lité réduite. 

L’édification de ces salles figurait 
déjà au programme de l’équipe 
municipale en 2014. Problème  : 
«  on s’est vite rendu compte que 
c’était cher, qu’il fallait trouver les 
finances, c’est pour cela aussi que ça 
a pris un peu de retard par rapport 
aux échéances municipales, mais on 
y tient et on a aussi fait beaucoup de 
recherches de subventions pour nous 
aider à le construire  », relate Flo-
rence Coquart. L’objectif initial 
était de terminer les constructions 
« pour le mandat », admet l’élue. En 
réalité, c’est en octobre 2020 que 
les équipements seront achevés, 
après une année de travaux. 

«  La première partie des travaux, 
c’est du dévoiement et de la viabi-
lisation des réseaux, et ensuite, il y 
a la construction qui commence  », 
détaille l’adjointe guyancour-
toise, qui ajoute que des travaux 
sont actuellement en cours sur le 
parking du gymnase. Le coût du 
projet s’élève à 1,9 million d’eu-
ros hors taxes. 50% sont pris en 
charge par le Département, 25% 
par SQY et 25 % par la Ville. n

Deux nouvelles salles d’arts martiaux  
pour remédier aux manques de créneaux
Celles-ci verront le jour à la fin de l’année 2020 au gymnase Baquet.  
Elle devraient permettre à toutes les associations d’arts martiaux  
de la commune de pratiquer leur discipline dans des espaces adaptés. 

 ALEXIS CIMOLINO

La salle située au rez-de-chaussée sera d’une surface de 259 m², et comprendra 
notamment deux vestiaires et douches, des sanitaires et un espace de stockage. 
Celle située à l’étage réunira affichera elle une surface de 275 m². 
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GUYANCOURT

DU 10 AU 30 SEPTEMBRE 2019

 ONA2ANS (1)

sur votre prochain voyage avec le code

Bénéfi ciez de 
100 à 350€ à 350€ à

de réduction 

(2)

(1) Conditions de l’offre : 100 € de réduction immédiate pour un achat de 1500 € à 1999 € HT, 150 € de réduction immédiate pour un achat de 2000 € à 2499 € HT, 200 € de réduction immédiate pour un 
achat de 2500 € à 2999 € HT, 250 € de réduction immédiate pour un achat de 3000 € à 3499 € HT, 300 € de réduction immédiate pour un achat de 3500 € à 3999 € HT, 350 € de réduction immédiate pour 
un achat supérieur ou égal à 4000 € HT. Le montant de la réduction sera déduit du montant total global HT (hors assurance). Le code de réduction est valable pour toute commande passée du 10/09/19 
au 30/09/19 sur le site internet www.lidl-voyages.fr (en entrant le code ONA2ans dans l’encart prévu à cet effet lors de la commande) ; ou par le biais du service client 0806 008 008 (service gratuit + prix 
appel - ouvert du lundi au samedi de 9h à 20het le dimanche de 10h à 19h). Le code de réduction est valable sur tous les produits disponibles sur le site internet www.lidl-voyages.fr. Toute modification 
de réservation entrainera l’adaptation ou la suppression du bénéfice de la réduction en fonction du nouveau montant total global HT (hors assurance et hors frais de modifications) de la réservation. Le 
code est utilisable en une seule fois et ne peut pas donner lieu à une contre-valeur en espèces ou en bien. Offre non cumulable. Crédits photos : Shutterstock.
(2) Offre de financement sans assurance avec apport obligatoire, réservée aux particuliers et valable pour tout achat de 100 € à 3000 €. Sous réserve d’acceptation par Oney Bank. Vous disposez d’un 
délai de 14 jours pour renoncer à votre crédit. Exemple en 3 fois pour un achat de 150 €, apport de 52,18 €, puis 2 mensualités de 50 €. Crédit sur 2 mois au TAEG fixe de 19,31 %. Coût du financement 2,18 
€ dans la limite de 10 € maximum. Exemple en 4 fois pour un achat de 400 €, apport de 108,80 €, puis 3 mensualités de 100 €. Crédit sur 3 mois au TAEG fixe de 19,61 %. Coût du financement 8,80 €, dans 
la limite de 20 € maximum. Oney Bank - SA au capital de 50 741 215 € - 40 Avenue de Flandre 59 170 Croix - 546 380 197 RCS Lille Métropole - n°Orias 07 023 261 www.orias.fr
Lidl SNC- 35, rue Charles Péguy CS 30032 67039, Strasbourg Cedex 2 - R.C.S Strasbourg 343 262 622 - Code APE 7010 Z - Immatriculation : IM067170003 - N° TVA intracommunautaire FR 85343262622 
- Assurance RCP : Axa corporate solutions, assurance n°XDE0035113LI17A. Garantie Financière : ATRADIUS CREDITO Y CAUCION S.A. De Seguros y Reaseguros,159 Rue Anatole FRANCE, CS50118, 
92596 LEVALLOIS-PERRET, France.

Toujours plus de choix 
pour les 2 ans de lidl voyages !

SÉJOURS | CAMPINGS | CROISIÈRES | CIRCUITS | LOCATIONS

Découvrez toutes nos offres et 
réservez dès maintenant sur lidl-voyages.fr 

Pendant l’été, le Modem national a 
désigné une première liste de 200 
chefs de file dans des communes 
de plus de 9 000 habitants pour 
les élections municipales de mars 
2020, dont plusieurs à SQY. Des 
chefs de file Modem ont ainsi pour 

l’instant été choisis à Guyancourt, 
Maurepas, Trappes, Villepreux et 
Voisins-le-Bretonneux. 

Ceux-ci ne seront pas forcément 
tête de liste, mais ont « pour mis-
sion de créer les conditions pour bâ-

tir un rassemblement af in de porter 
nos idées à l ’occasion des élections 
municipales sur leur commune  », 
précise Jean-Baptiste Hamonic 
délégué départemental du Mo-
dem dans les Yvelines. Que ce 
soit en présentant des listes, avec 
son allié LREM, ou en travail-
lant avec des personnalités qui 
ne sont d’aucun des deux partis, 
mais compatibles. 

Pas d’alliance  
avec la fédération LR  

du 78

Et si le Modem yvelinois exclut 
toute alliance départementale avec 
la fédération yvelinoise des Répu-
blicains, « cela ne veut pas dire que 
nous ne pouvons pas nous entendre 
avec des femmes et des hommes 
d’une droite moderne, de progrès, 
qui entend dépasser les étiquettes 
politiques dans des logiques de ras-
semblements pluriels  ». Quoi qu’il 
en soit, la « quasi-totalité des listes » 
auxquelles le Modem prendra part 
« seront sans étiquette, ce qui ne veut 
pas dire qu’il n’y aura pas d’investi-
ture ». n

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES   
Le Modem se prépare aux élections 
municipales
Le parti de François Bayrou, allié à La république 
en marche, compte bien faire peser ses idées à 
l’approche des élections municipales de mars 2020, 
et à désigner des premiers chefs de file.

 EN BREF

Jean-Baptiste Hamonic précise que la « quasi-totalité des listes » auxquelles  
le Modem prendra part « seront sans étiquette, ce qui ne veut pas dire qu’il n’y 
aura pas d’investiture ».
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Deux voleurs, âgés de 17 ans, ont 
été arrêtés samedi 7 septembre, 
entre Plaisir et Saint-Cyr après 
un guet-apens, orchestré par un 
membre de la famille de la victime, 
à qui on avait volé le vélo. Ils ont 
été envoyés devant le juge pour 
enfants lundi 9 septembre. 

L’affaire remonte à deux semaines, 
lorsqu’un garçon à vélo s’est fait 
menacer au couteau par deux 
jeunes en scooter, à Guyancourt, 
selon une source proche de l’af-
faire. Mais le week-end dernier, 
une femme proche de la victime 
s’est alors rendue compte que le 
cycle était en vente sur Leboncoin. 

Elle a alors décidé de donner ren-
dez-vous aux vendeurs, prétextant 
un achat. La police, également, 
prévenue, a donc pu interpeller les 
deux mineurs. Et il s’est avéré que 
le vélo était bien celui du garçon, 
selon cette même source.  

Mais l’enquête s’est poursuivie. En 
garde à vue, les agents de police 
se sont rendus compte que leur 
mode opératoire coïncidait avec 
un deuxième vol, qui avait eu lieu 
quelques heures après celui du 
garçon. Ils ont donc procédé à une 
perquisition et retrouvé les objets 
volés. Et les deux mineurs sont 
finalement passés aux aveux. n

Saint-Quentin-en-Yvelines Une femme 
tend un piège aux voleurs de vélo
Une proche d’un jeune garçon a tendu un piège, via 
Leboncoin, aux voleurs de son vélo, le 7 septembre.  
Il n’était pas la seule victime. 

À 5 h 45 du matin, le 3 septembre 
à Coignières, le vigile du Auchan a 
tenté de stopper deux mineurs iso-
lés, alors qu’ils venaient de faire le 
fond de caisse de la pharmacie du 
centre commercial. Pour se dépê-
trer de l’agent de sécurité, l’un des 
deux jeunes l’a frappé au visage avec 
le monnayeur dérobé dans la caisse 
enregistreuse.

Grâce  
à leur ADN

La police est néanmoins rapide-
ment arrivée sur les lieux, permet-
tant ainsi l’interpellation des deux 
jeunes cambrioleurs. Ces derniers 

avaient pris le train en gare de Coi-
gnières. Refusant de dévoiler leur 
identité, les enquêteurs ont fina-
lement découvert qu’ils étaient en 
situation irrégulière sur le territoire 
et déjà connus pour des faits simi-
laires. La police a également fait le 
lien grâce à leur ADN avec d’autres 
cambriolages, commis dans le 
même secteur et dans trois restau-
rants différents, dont Buffalo Grill 
et l’Auberge des trois peupliers, 
selon une source policière.

Lors de leur mise en examen, ils 
ont nié les faits. Ils ont depuis été 
présentés à un juge pour enfants et 
remis à un éducateur de la protec-
tion judiciaire de la jeunesse. n

18 caravanes et 16 véhicules se 
sont installées sur le parking du 
garage Citroën, le 7 septembre à 
Coignières. Elles sont venues se 
rajouter aux vingt caravanes déjà 
présentes, depuis le 31 août (voir 
notre édition du 3 septembre). 

« C’est difficile  
de les faire partir »

Pourtant la semaine dernière, les 
gens du voyage avaient a priori 
confié qu’ils ne feraient venir 
aucun autre véhicule sur la zone 
commerciale des Portes de Che-
vreuse. Au lieu de cela, les nou-
veaux arrivants ont découpé une 
barricade en bois pour entrer 
sur le parking du constructeur 
automobile, selon une source 
policière, qui ajoute :  « C’est dif-
ficile de les faire partir, il faudrait 
déjà une plainte du propriétaire du 
lieu. » n

Élancourt Deux mineurs arrêtés après 
quatre cambriolages

Coignières  
Des gens du voyage 
sur le parking  
du garage Citroën

Aux Clayes-sous-Bois, un homme 
s’est fait passer pour un plombier 
chez une personne âgée, en pré-
textant une rupture de canalisation 
dans le quartier, le 8 septembre.

Mais en vérifiant les robinets, une 
autre personne, cette fois-ci, dégui-
sée en policier, est intervenue pour 
accuser le plombier d’escroquerie. 

En jouant le rôle de l’agent, il en a 
profité pour fouiller le domicile de 
la personne âgée de 81 ans et a dé-
busqué dans sa chambre une enve-
loppe de 2 000 euros. Un troisième 
escroc attendait devant le domicile. 
Ils ont ensuite tous quitté les lieux 
à bord d’une BMW. C’est seule-
ment après, que la victime s’est ren-
due compte du subterfuge. n

Les Clayes-sous-Bois 
Un faux plombier et un faux policier 
escroquent une octogénaire

Deux jeunes ont été arrêtés après avoir cambriolé  
une pharmacie du centre commercial de Coignières,  
le 3 septembre. Ils étaient aussi à l’origine 
d’effractions dans trois restaurants.
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 FARAH SADALLAH

L’affaire remonte à deux semaines, lorsqu’un garçon à vélo s’est fait menacer au 
couteau par deux jeunes en scooter, à Guyancourt, selon une source proche de 
l’affaire.
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Deux hommes décident de se voir 
après s’être plu sur un site de ren-
contres, mais leurs relations tournent 
mal. Le 6 septembre, à Montigny-
le-Bretonneux, un quadragénaire a 
appelé la police pour leur signaler 
qu’un autre homme, âgé de 27 ans, 
rencontré sur un site de rencontres, 
aurait été violent avec lui et lui aurait 
extorqué de l’argent.   

Menacé au couteau

Tout a basculé lors du deuxième 
rendez-vous. Le jeune homme 
a d’abord accusé la victime de 

lui avoir volé des objets, lors du 
premier rencard. Pour se venger, 
l’agresseur l’a alors menacé au cou-
teau et lui a volé des objets de va-
leurs, selon une source proche de 
l’affaire. Il l’a ensuite contraint à 
aller au distributeur pour lui sous-
traire 1 200 euros. Il l’aurait aussi 
roué de coups avant de partir avec 
sa voiture et son sac à dos. 

La police l’a finalement retrouvé 
et mise en garde à vue. Les objets 
du quadragénaire ont été retrou-
vés, suite à une perquisition. Il est 
passé en comparution immédiate 
lundi après-midi. n

Au tribunal correctionnel de Ver-
sailles, un jeune homme a écopé 
de 32 mois de prison, dont 20 
mois ferme le 2 septembre, pour 
avoir agressé un handicapé, avant 
de lui extorquer 1 830 euros à la 
gare de Villepreux-Les Clayes, 
entre le 23 et le 26 juillet, selon 
Le Parisien. 

Tout a commencé, lorsque l’ac-
cusé, travaillant dans une boîte 
de nuit sur Paris, a croisé à la 
gare, cet homme, âgé de 40 ans, 

sourd et souffrant d’une maladie 
gênant sa motricité. Le premier 
lui a demandé une cigarette et 
voyant que l’homme en situation 
de handicap ne répondait pas, il 
l’a poussé contre le mur, peut-on 
lire dans les colonnes du Parisien. 

Les médiateurs de la SNCF leur 
ont alors demandé de régler leur 
compte à l’extérieur et l’agresseur 
en a profité pour le conduire au 
distributeur. Il lui a d’abord fait 
retirer 130 euros, toujours selon 

les informations du Parisien. Et il 
a répété le même scénario tous les 
matins pendant trois jours, jusqu’à 
ce que le quadragénaire aille porter 
plainte. 

Pendant son procès, l’accusé don-
nera une autre version des faits. La 
victime aurait cassé son téléphone 
portable et lui aurait proposé de 
lui rembourser en plusieurs fois. 
Mais cet homme était déjà connu 
des forces de police, et a déjà été 
condamné à trois reprises. n

Montigny-le-Bretonneux Il l’agresse et 
le vole au bout du deuxième rencard

Les Clayes-sous-Bois 20 mois de prison ferme pour avoir 
violenté et volé un handicapé

Après s’être rencontré sur un site de rencontres,  
un homme s’est fait agresser et voler à Montigny-le-
Bretonneux le 6 septembre, par l’homme avec qui  
il a eu un rendez-vous. 

Un jeune homme de 23 ans a été condamné le 2 septembre à 32 mois de prison 
dont 20 ferme, pour avoir contraint une personne en situation de handicap, à lui 
retirer de l’argent à la gare de Villepreux-Les Clayes.

Plusieurs appels ont signalé le 7 sep-
tembre au soir, un affrontement 
à Élancourt, entre une dizaine de 
jeunes, faisant partie de deux bandes 
rivales du quartier du Gandouget et 
d’Orly Parc à La Verrière. Ils étaient 
armés de béquilles et de bâtons. 
Finalement, deux mineurs blessés 
se sont présentés à la police. L’un 
souffrait d’une plaie superficielle à 
la tête et l’autre avait une plaie à la 
main et un de ses tendons risquerait 
d’être atteint, selon les pompiers. Un 
mineur a néanmoins été interpellé, 
puis relâché en attendant d’être re-
convoqué pour l’enquête. n

Un jeune homme, ayant a priori 
des problèmes psychologiques, s’est 
défenestré du deuxième étage de 
son immeuble à Trappes, le 3 sep-
tembre. Les pompiers l’ont heureu-
sement retrouvé conscient au sol. 
Un témoin a rapporté à la police 
que le jeune homme, âgé de 26 ans, 
avait tenté de descendre en rappel 
à l’aide d’un câble électrique. Blessé 
aux poignets, il a été transporté à 
l’hôpital Percy à Clamart. Sa vie 
n’est pas en danger, mais il pourrait 
s’être fracturé les poignets et avoir 
subi un traumatisme facial. n

Élancourt Une rixe 
éclate à coup de bé-
quilles et de bâtons

Trappes Il descend 
en rappel son 
immeuble et tombe 
du deuxième étage

La police a été avertie dimanche 
8 septembre en début de soirée, 
qu’une femme courait après des 
enfants, un couteau à la main à 
Maurepas. Ils avaient entre 8 et 
12 ans et jouaient dans un parc. 
Une fois sur place, les forces de 
l’ordre ont immédiatement maî-
trisé la trentenaire alcoolisée, se-
lon une source proche de l’affaire. 
Elle a été placée en garde à vue, 
en attendant son déferrement. 
Elle n’a en revanche fait aucun 
blessé. Les parents ont porté 
plainte. n

Maurepas Ivre et 
armée d’un couteau, 
elle poursuit des 
enfants

La police l’a finalement retrouvé et mis en garde à vue. Les objets du 
quadragénaire ont été retrouvés, suite à une perquisition.
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Le forum des associations est 
terminé mais les personnes qui 
souhaitent pratiquer la boxe sur 
Plaisir peuvent encore s’inscrire au 
Bam, dont les cours reprennent à 
partir de ce mardi. « Il ne reste pas 
beaucoup de places, mais il en reste », 
indique Roland Arnaud, président 
du Bam Plaisir. Présent sur Les 

Mureaux, Vernouillet et depuis 
2017 sur Plaisir, le club est l’un 
des plus réputés en France dans le 
domaine du noble art. 

Mais la principale nouveauté, cette 
année, réside dans l’ouverture de 
nouvelle disciplines, alors que le 
club était jusqu’ici spécialisé prin-

cipalement en boxe anglaise (lire 
notre édition du 21 mai). «  On a 
continué ce que l’on faisait depuis 
deux ans, mais on a développé la 
boxe féminine en créant trois cours 
[par semaine] au lieu d’un, explique 
Roland Arnaud. On a aussi créé deux 
cours de cardio boxe que l’on offre à 
tous les licenciés. Il nous était beaucoup 
demandé de travailler un peu plus 
tout ce qui était échauffements, prépa-
ration physique, … Donc on va créer 
les deux cours, comme ça ceux qui n’ont 
pas assez pourront venir à ces cours-là 
pour travailler et se préparer. » 

De 230 à 500 euros par an

À cela, s’ajoutent deux séances 
hebdomadaires de kick boxing, 
deux de boxe thaïlandaise et deux 
de boxe française. Avec une répar-
tition comme suit  : le lundi serait 
consacré à la boxe anglaise et à la 
boxe féminine, le mardi donnerait 
lieu à des séances de boxe française 
et de boxe féminine, le mercredi et 
le vendredi à de la boxe éducative 
(pour les enfants, Ndlr) et anglaise, 
le jeudi au kick boxing et à la boxe 

thaïlandaise, et le samedi à de la 
boxe féminine et du cardio boxe. 
Cette dernière discipline serait 
surtout axée sur «  le renforcement 
musculaire, le circuit training, quelque 
chose qui fait bien transpirer et sculpte 
les corps », détaille Roland Arnaud.  

Chaque cours serait encadré par 
«  deux à trois coachs  », ajoute le 
président. L’arrivée de nouvelles 
disciplines devrait booster la de-

mande puisque sur Plaisir, Roland 
Arnaud affirmait à la fin du mois 
dernier avoir « fini la saison à 230 
[adhérents]  », et prévoit pour la 
nouvelle «  400 adhérents, ce qui 
est énorme pour un club de boxe  ». 
Lors du forum des associations, le 
7 septembre, il précise avoir enre-
gistré « 150 inscriptions payées ». 

Les tarifs annuels (comprenant 
adhésion, cotisation et assurance, 
Ndlr) s’élèvent à 230 euros pour les 
6 à 14 ans et à 260 euros à partir 
de 15 ans pour une seule disci-
pline. À partir de deux disciplines, 
ce montant passe à 350 euros pour 
les 6-14 ans et à 500 euros pour les 
adhérents de 15 ans et plus. Sur 
Plaisir, les séances ont lieu au Palais 
des sports. Pour plus de renseigne-
ments, envoyer un courriel à boxe.
bam.multiboxes@gmail.com. n

Tennis Un tournoi international de jeunes talents  
à Plaisir à partir de ce week-end

Football  
Nouvelle défaite pour Trappes

Cyclisme Le vélo en fête à Montigny ce week-end

Les futurs visages de l’équipe de 
France de Coupe Davis seront peut-
être sur les courts du Tennis club de 
Plaisir (TC Plaisir) à partir de ce 
week-end. Le club organise du 14 
au 22 septembre le Tournoi inter-
national future. Ce tournoi seniors, 
créé en 1993, est ouvert « surtout à des 
joueurs semi-professionnels qui tentent 
l’aventure sur le circuit », indique sur 
son site internet le TC Plaisir, qui 

ajoute que « les points ATP engrangés 
dans ce tournoi leur permettront par 
la suite de disputer des tournois plus 
importants ».

Certains des plus grands joueurs 
français ont déjà participé, comme 
Michaël Llodra, Jo-Wilfried Tsonga 
ou encore Nicolas Mahut. Antoine 
Hoang (23 ans), qui a créé la sensa-
tion lors du dernier Roland-Garros 

en éliminant l’Espagnol Verdasco, a 
lui triomphé en 2017. Pas moins de 
« 18 nationalités » seront représentées 
lors de ce tournoi «  antichambre du 
très haut niveau », peut-on lire sur le 
magazine de la Ville de Plaisir. Les 
premiers jours seront consacrés aux 
qualifications, les matchs du tableau 
final simple et double se dérouleront 
à partir du 17 septembre. Entrée libre, 
programme sur tc-plaisir.com. n

Les débuts de saison se suivent et 
ne se ressemblent pas pour l’ES 
Trappes. Il y a un an, le club démar-
rait par trois victoires un champion-
nat qu’il allait terminer en tête et 
quasiment invaincu (une seule dé-
faite, Ndlr). Un an plus tard, en Ré-
gional 2, les Trappistes ont déjà per-
du leurs deux premières rencontres. 
Battus d’entrée à domicile par 
Houilles (0-1) le 1er septembre, ils se 
sont de nouveau inclinés, dimanche 
8 septembre, chez la réserve de l’AS 
Poissy (2-1). D’entrée, les Pisciacais 
ont fait la différence avec deux buts 

en un peu plus de 20 minutes, signés 
Diombera (15e) et Lamine (23e). 
Trappes a sauvé l’honneur en fin de 
match par Traoré (90e). 

Les hommes de Ludovic Gauthier 
pointent à la dernière place de leur 
groupe, même si le classement reste 
encore anecdotique à ce stade de la 
saison. Prochain rendez-vous  : ce 
dimanche 15 septembre à Gretz-
Armainvilliers (Seine-et-Marne), 
avant un match déjà capital en 
championnat face à Champigny le 
22 septembre. n

Le Vélo club de Montigny-le-Bre-
tonneux (VCMB), qui souffle ses 
40 bougies,  propose différentes 
activités autour de la bicyclette à 
l’occasion de son annuelle Fête du 
vélo, ce week-end à Montigny-le-
Bretonneux. La 27e rando-Raid 
des Renards du Manet devrait ravir 
ceux souhaitant s’adonner au VTT. 
Quatre parcours sont aux choix  : 
un en nocturne de 25 km le 13, un 
le 14 de 18 à 24 km (départ de 13 h 
30 à 15 h), et deux le 15, respecti-

vement de 57 à 73 km (départ de 7 
h à 8 h 30) et de 33 à 45 km (départ 
de 8 h à 9 h 30). Inscriptions sur 
rando.renardsdumanet.fr. Pour les 
personnes intéressées par le par-
cours nocturne, pas de chance  : 
c’est complet.  

Celles préférant le cyclotourisme 
privilégieront elles le 33e rallye du 
parc naturel régional de la Haute 
vallée de Chevreuse. Un événement 
« qui vous convie à  la découverte des 

Yvelines, de sa richesse historique, 
patrimoniale », indique le VCMB. 
Parcours proposés : 105 km, 85 km, 
65 km et famille (25 km, accessible 
aux cyclistes débutants et familles). 
Départs à partir de 7 h pour les 
deux premières catégories citées, 
à 8 h pour les deux autres. Toutes 
les courses (VTT et cyclotourisme) 
partent du gymnase Ladoumègue. 
Inscriptions sur place pour le cyclo-
tourisme. Renseignements au 01 30 
62 62 50. n

Le Tennis club de Plaisir organise du 14 au 22 septembre le Tournoi international 
future, tournoi seniors destiné à des joueurs semi-professionnels et véritable 
tremplin pour la carrière de certains.

Déjà battus la semaine dernière face à Houilles, les 
Trappistes ont enchaîné un deuxième revers en autant 
de journées chez la réserve de Poissy (2-1), dans le 
championnat de Régional 2.

Le Vélo club de Montigny-le-Bretonneux organise du 13 au 15 septembre sa 
traditionnelle Fête du vélo. Des randonnées VTT et cyclotouristiques seront 
proposées, avec des parcours pour tous les niveaux.

Sports de combat  
Boxe : le Bam de Plaisir fait sa rentrée  
avec de nouvelles disciplines
En plus de la boxe anglaise, le club ouvre cette saison des cours de boxe 
française, kick boxing, boxe thaïlandaise, cardio boxe, et développe la boxe 
féminine. Les séances débutent cette semaine.SP
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Les personnes souhaitant s’essayer à d’autres types de boxe que la boxe 
anglaise pourront désormais le faire cette saison, avec l’ouverture de nouvelles 
disciplines au Bam de Plaisir.

Une boxeuse du Bam médaillée de bronze  
aux championnats d’Europe
Wassila Lkhadiri, pensionnaire du Bam l’héritage aux Mureaux, a ob-
tenu fin août une médaille de bronze lors des championnats d’Europe 
disputés à Madrid (Espagne). La boxeuse de 23 ans avait déjà décroché 
le même métal au niveau continental en 2014 et est également cham-
pionne du monde universitaire. L’autre représentante du Bam dans ces 
championnats d’Europe s’est inclinée en quarts de finale. 

D’autres boxeurs du Bam seront bientôt à l’honneur lors de rendez-
vous majeurs. Le 28 septembre à Nantes, le triple champion de France 
professionnel, Elie Konki, qui a participé aux JO 2016, remet son titre 
en jeu pour la quatrième fois. Le 20 octobre, deux autres boxeurs pro-
fessionnels, Christ Esabe et Khalil El Hadri, participent aux cham-
pionnats de France. Par ailleurs « dix boxeurs passent professionnels cette 
année », annonce Roland Arnaud, président du Bam de Plaisir.

L’aventure a pris fin pour les deux 
clubs phares de SQY en coupe de 
France de handball, les 7 et 8 sep-
tembre. L’équipe féminine de l’AS 
Montigny-le-Bretonneux et son 
homologue masculine de Plaisir 
ont toutes les deux chuté à domi-
cile. Les premières se sont inclinées 
26 à 31 contre Palaiseau. Après 40 
minutes où les deux équipes fai-
saient quasi-jeu égal, les joueuses de 

Palaiseau ont peu à peu creusé l’écart 
pour finalement l’emporter. De leur 
côté, les hommes de Bruno Potard 
ont perdu leur match contre le Paris 
sport club 33 à 40. Après une très 
bonne entrée en matière des Plai-
sirois, les Parisiens vont remonter 
au score en quelques minutes pour 
finalement passer devant, puis ag-
graver leur avance et garder la tête 
jusqu’au coup de sifflet final. n

Handball Coupe de France : fin de parcours 
pour Montigny et Plaisir
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Dans moins d’un mois, la Merise 
fera sa rentrée. La salle de spec-
tacles trappiste proposera 36 dates 
en 2019-2020. Une saison qui 
s’ouvrira le samedi 5 octobre avec 
du cirque et plus précisément 
la compagnie Du fil à retordre, 
qui animera cette soirée avec un 
show intitulé Les Spécimens, à la 
fois «  dans la plus pure tradition 
du cirque  » mais également «  une 
satire burlesque du monde du cirque 
traditionnel abordée de manière 
clownesque et décalée  », indique la 
Merise. Soirée gratuite, réserva-
tions sur kiosq.sqy.fr. 

Alpha Blondy le 12 octobre, 
Bénabar le 18 janvier

Une semaine plus tard, le 11  oc-
tobre, place à la musique avec 
d’abord le groupe La rue Kétanou, 
qui fêtera ses 20 ans. Le lendemain, 
12 octobre, se produira la première 
tête d’affiche de la saison  : Alpha 
Blondy, 30 ans de carrière et plus 
de 15 albums à son actif. Celui 
qui est «  sans doute la star inter-
nationale la plus populaire du reg-
gae depuis la mort de Bob Marley », 

selon la Merise, a sorti son dernier 
album, Human race, à l’été 2018 et 
est actuellement en tournée. Une 
tournée qui passe donc par Trappes 
qui, après Tiken Jah Fakoly l’année 
dernière, accueille donc une autre 
star du reggae ivoirien et mondial. 

Dans un autre style, le mythique 
groupe Eiffel sera à la Merise le 
15 novembre. Son nouvel album 
est disponible depuis avril. Intitulé 
Stupor machine, il « critique le monde 
effrayant dans lequel nous vivons » et 
évoque « des sujets qui légitiment la 
vision pessimiste du groupe sur l’ave-

nir, sans pour autant en ôter toute 
lueur d’espoir », dans « un rock puis-
sant aux frontières du punk  », fait 
savoir la Merise. Nul doute que le 
quatuor devrait en interpréter cer-
tains morceaux lors de son passage 
à Trappes, programmé le lende-
main d’une date à La Cigale affi-
chant déjà complet.  

Le 21 mars, place à un autre groupe 
de rock au succès retentissant, Skip 
the use, mais cette fois reformé en 
binôme suite à une séparation en 
2016. Après quelques année de car-

rière solo, son leader Mat Bastard 
s’est associé à un autre membre, 
Yan Stefani, pour préparer un nou-
vel album, qui verra le jour dans 
les prochains mois. En attendant, 
le groupe originaire du Nord de 
la France entame dès l’automne 
une tournée, qui fera donc étape à 
Trappes au début du printemps.  

Autre tête d’affiche, mais en va-
riété française cette fois : Bénabar. 
Le chanteur repart en tournée en 
2020 et passera par la Merise le 
18  janvier. Après 20 ans de car-
rière, huit albums et plusieurs Vic-
toires de la musique au compteur, 
il est de retour avec « un nouveau 
spectacle-concert-tour de chant que 
j’espère enlevé et  inattendu, pensé 
avec impatience pour habiller sur 
mesure des chansons inédites comme 
des anciennes  », annonce-t-il dans 
des propos rapportés sur le site 
internet de la salle trappiste. 

Dans la catégorie jeunes talents, 
on notera la présence de Suzane 
le 16 mai. L’artiste de 28 ans 
était notamment apparue devant 
les caméras lors de la Fête de la 
musique à Nice en juin dernier. 
Elle « distille un mélange d ’électro-
pop et de textes de variété française 
à la manière d ’Eddy de Pretto, ins-
piré des grands noms de la musique 
comme Stromae ou encore Chris-
tine  », assure la description du 
concert. Les fans de Freddie Mer-
cury peuvent eux cocher dans leur 
agenda la date du 25 avril, lors de 
laquelle est programmée une soi-
rée hommage au mythique chan-
teur du groupe Queen.  

En théâtre,  
deux classiques  

de Molière revisités

Une importante programmation 
théâtrale sera également pro-
posée. On notera entre autres 
que deux grands classiques de 
Molière, L’Avare et Les Fourbe-
ries de Scapin, seront revisitées, 
respectivement les 19 novembre 
et 23 janvier. Pour voir un hu-
moriste, rendez-vous le 25 jan-
vier avec Jason Brokerss, issu 
du Jamel comedy club. Ne pas 
oublier non plus les dates consa-
crées à la danse et notamment, 
comme chaque année à Trappes, 
le championnat de breakdance, 
programmé les 19 et 20 octobre. 
Plus de renseignements sur 
trappesmag.fr. n

La saison dans la salle trappiste reprend le 5 octobre. 
Avec cirque, théâtre, danse, humour, beaucoup  
de concerts et une programmation prestigieuse,  
il y aura de nouveau de quoi faire en 2019-2020.

Les Swing Cockt’Elles, trio vocal féminin quelque peu déjanté, proposera un 
amusant voyage musical à travers les époques et les genres mardi 17 septembre.

Trappes Skip the use, Eiffel, Bénabar 
et Alpha Blondy têtes d’affiche  
d’une riche saison à la Merise

Coignières Un Cockt’Elles musical détonant  
ouvre la saison au théâtre Daudet

La saison culturelle au théâtre 
Alphonse Daudet de Coignières 
redémarre le 17 septembre. Et 
pour la première de 2019-2020, 
c’est un groupe adepte du close 
harmony qui va s’y produire  : les 
Swing Cockt’Elles.

Ce trio vocal féminin quelque peu 
déjanté propose un répertoire qui 
nous fait traverser les époques et 
les genres. «  Britney Spears flirte 
avec Rachmaninov, Villa-Lobos a 

le béguin pour Jobim, Chopin a une 
liaison avec Sabine Paturel, Bénabar 
courtise Bizet, Gershwin fait de l’œil à 
Bach, Beyoncé en pince pour Brel… », 
peut-on lire sur le site internet 
du groupe, fondé en 2012 et qui 
compte à son actif un premier EP, 
la création d’un festival et des dis-
tinctions au festival off d’Avignon. 

Lors de cette soirée, les Swing 
Cockt’Elles continueront à revi-
siter les classiques et mélanger 

les genres avec originalité. «  Tout 
semblerait sous contrôle, si un pia-
niste virtuose ne s’était pas invité à 
l ’improviste », indique la descrip-
tion du spectacle. Pour découvrir 
ce Cockt’Elles détonant, ren-
dez-vous dès 20 h 45. Les prix 
des places vont de 11 à 22,50 
euros, réservations sur kiosq.sqy.
fr. Les Coigniériens doivent venir 
prendre leurs billets directement à 
l’accueil du théâtre pour bénéficier 
d’un tarif préférentiel. n

L’hôtel de ville de Villepreux 
accueille jusqu’au 6 octobre une 
exposition de peintures intitulée 
Florilèges, qui mettra à l’honneur 
les œuvres de Geneviève Witt-
mann. Cette artiste clétienne est 
spécialisée principalement dans 
les huiles (sur toiles, sur carton, 
sur papier, …) représentant des 
paysages naturels et différents 
éléments végétaux. Le vernissage 
a lieu ce vendredi 13 septembre à 
19 h. Entrée libre et gratuite. n

Un an après, Musique au parc est 
de retour au parc de la Croix du 
bois, à Voisins-le-Bretonneux.

Pierre et le loup  
de Sergeï Prokofiev

Comme en 2018, les Jeunes so-
listes d’Europe, composés d’une 
pianiste, une flûtiste et une vio-
loniste, investiront les lieux et 
joueront, à 15 h, Pierre et le loup 

de Sergeï Prokofiev. Ils seront 
suivis, à 17 h, des Solistes de 
Versailles  : quatre violonistes, 
une contrebassiste, une altiste, 
une violoncelliste, une pianiste 
et une flûtiste qui reprendront 
eux des œuvres de Liszt, Brahms, 
Ravel et Sarasate.

L’entrée est gratuite, des jeux 
géants en bois et des animations 
seront disponibles pour les en-
fants. n

Villepreux  
Une exposition de 
peintures à la mairie

Voisins-le-Bretonneux  
Le parc de la Croix du bois accueille  
les solistes lors d’un dimanche musical
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Afin de présenter sa saison 2019-
2020, La Commanderie prévoit 
une journée spéciale le 14 sep-
tembre. Pour donner aux visiteurs 
un avant-goût de ce qui les attend 
au cours des prochains mois, l’an-
cien site templier puis hospitalier 
datant du XIIe siècle propose, au 
cours de cette journée, différentes 
activités. 

À partir de 17 h, des expériences 
sont organisées avec des scienti-
fiques de l’université Paris-Sud, 
où petits et grands pourront « faire 
danser des films de savon à l ’aide 
d’ondes sonores, jouer du thérémine 
ou encore mesurer la vitesse du son », 
fait savoir la Commanderie. Dans 
le même temps, le poète Charles 
Pennequin s’adonnera lui à des 
gesticulations poétiques. 

À 18 h, place aux Instantanés, 
des pièces chorégraphiques de 
Christian et François Ben Aïm, 
On retrouvera une autre de leurs 
créations à 20 h dans la chapelle : 
une pièce chorégraphique intitulée 

Arise, sur fond de musique de Piers 
Faccini.

Toute la journée, il sera aussi pos-
sible d’admirer les photos de Dan 
Ramaen, artiste associé à la Com-
manderie Enfin, à 21 h 15 am-
biance boîte de nuit pour clôturer la 
journée, avec la présence d’une DJ. 
Réservations nécessaires pour la 
pièce Arise, entrée libre et gratuite 
pour le reste des animations. Ren-
seignements au 01 39 44 54 00. n

Élancourt  
La Commanderie présente sa saison
L’établissement organise ce samedi 14 septembre 
une journée particulière pour présenter sa nouvelle 
saison culturelle. Plusieurs animations seront 
proposées.
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Les groupes Eiffel (à gauche) et Skip the use (à droite) font partie des têtes 
d’affiche de la saison 2019-2020 à la Merise.

La Commanderie organise une journée 
de présentation de sa nouvelle saison 
ce samedi 14 septembre. 
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 Vous avez une information  
à nous transmettre ? 

Un évènement à annoncer ?  
Des précisions à nous apporter ?  

Un commentaire à faire ? 
Contactez la rédaction !

redaction@lagazette-sqy.fr
La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines
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L’agence d’insertion des Yvelines

9 & 10 octobre 2019

Handicap - Personnes âgées

Le salon des innovations
 pour l’autonomie

3e édition

Le Campus
17 rue Albert Thomas

Les Mureaux (78)

#Etonomy
Informations et réservation

www.e-tonomy.fr


